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Cc*ntv*s <hl«Hi fassassav. «• 

Violents combats de blindés au sud-est de Bayeux 
LES ALLEMANDS CONTRE-A TTAÇ'JENTA L'EST DE L'ORNE 

ET DANS LE SECTEUR DE CAEN 

Attaques fructueuses de la Luftwaffe contre la flotte de débarquement 
QcAjrutu CI.M'AAL DU FiiHRU, 9 JUIN. — Le haut commandement des forces armées communique ; 

inr la eéte a. la Normandie. I n i i m l a misai. en dépit de* perte* élevée* mu lui ont et* Infllgeee pat 
Bs* «'raqua* da. focre* natal . , allemande» et d. la LuftsafV», a consolider sa léte te pont. 

A l'ait da l'Orna, notre contre-attaque a «en-nre ta lné du tarrain. 
Partiee d . la tête de pont A l'ouest d. l'Orne, des forées blindées ennemies ont attaqué Baveux par s i mou. 

Tenant enveloppant et ant progressé en direction de l'ourat et du sud-ouest. Elles ont et* Int.rraptéaa à «Tlron 
1* km. A l'ouest de la tille. 

fs'o* pointes Blindées qui sont passées à la contre, attaque en partant du secteur d. C'aen. sont enragées 
à présent dan. de violents combat, au sud.est de Bayeux. 

L'Humi . qui opère en direction nord et sud, venant de la tête de pont de Sulnl e.Mère-Eglise, n'a pu 
réaliser qu'un, légère avance en trésestce de la réslsta'nce opiniAtr* de nos troupe* 

Au large de la cote est de la péninsule de Cherbourg, des vedettes rapide* ont roulé, dans la nuit du 7 au 
I Juin an croiseur et un contre-torpilleur ennemis. I n second contre-torpilleur et une péniche d* débarquement 
chargé, d . tanks ont ate gravement endommagé* à coups de torpillas. 

La nuit dernière, nos vedettes rapides, ont coulé, dans la même zone maritime, deux gros navires d. débar
quement de ».;** tonnes qui faisaient partie d'une formation ennemi.. 

Non barrage* de mine. n . ressent de causer de lourdes pertes A la flotte de débarquement ennemie. 
D . aoti côté, la LuAtwa.e. mettant en ligne des formations d'avions de combat et de bataille, a poursuivi, 

avec un exeHIent résultat, se* attaques rontre la flotta de débarquement ennemie. 
Fendant la Journée du 7 Juin at dans la nuit du 7 au t. elle a roulé six transports déplaçant Ig.eM tanne. 

a* un . unité d« débarquement Eu outre, quatre navires de transport Jaugeant plus dé Sé.to* tonne, et huit 
navire* spéciaux de débarquement ont été gravement en dommage., l'n croiseur lourd et deux croiseurs légers 
•fit été tanches par des bombes. 

Des chasseurs et la DCA ont abattu «5 appareils ennemis. 

[troupaa d'Invasion. Leur transport 
ver» la* lieux d embarquement s'ef
fectua dan* dea vitrons A maraeian-
1l*ea ferma.. Arriva, svir raarodrama 
qiU était occulté au point qu . la ru-
salage da l'avion qui allait laa ara-
porter était A peine visible. 11. furent | 
obligés de descendre «n vitesse da leur 
v.gon pour prendre place dan. les 
planeur, et ce n'sat qu'au départ 
qu'Us purent oonatater qu'ila étalent 
remorqué» et aue 1* grand moment 
était venu 

Le prince Humbert d'Italie j 
a chargé M. Bonomi 

de former le nouveau 
gouvernement 

aamtatsmnan, » Juin. — Un corres
pondent spécial d* 1 agence Reutrr A ! 
Rome mande que 14 prince Rumbart 
d'Italie, a chargé M Ivanoê Boncml 
de la formation d'un nouveau gou
vernement M Bonomi a u n i t tout*-I 
fol. exigé qu'A l'Avenir les mlnla- j 
trea ne prêtent plu. serment «ur la 
rivnes'i*. mal* sur le pays. Au cour, 
d'une a—emblée de dirigeants poli-
•îquea U A été décidé A l'unanimité 
da ne plu* servir sous le. ordres d . s 
Badoe-llo 

SUCCES ALLEMANDS 
au nord-ouest de Tarnopol 
VIOLENTS COMBATS SUR LE FRONT D'ITALIE 

Q U A R T O * GÉNÉRAL DU FUHRER, 9 JUIN. — Le haut commondemerUdes force» armées 
Sur 1. front d'Italie, la forte pression ei 

la Journée A l'iniesl du Tibre, dans le secte 
lit Pu réaliser des succès notables. 

La aille de Tarqulnio A été abandonnée par nos troupes Des autres secteurs du front an ae signale Mena» 
opération Importante. 

En repoussant avec succès nne entreprise amorcée par des bandés ennemies eonlr . 111* «a «rat, atHléé * 
•ur de la cote D.lmatç. un hstalllon de la division de chasseur* de 1A Marcha de l'a** at «a Bavière, eau» 

du capitaine Thoerner, «'est particulièrement distingué. 
commandant l'Ile de Lissa, a été fait prisesuitar. Le lieutenant.colonel anglais Tom Churchill. 

O R D O N N A N C E j 
relative à l'heure de police et 
. l'interdiction de circulation 

restée* sans résultat au an i l saaat an) Sur le front de l'Est, des contre-attaques repétées des .Soviets 
J«wy. Des combats d'ordre local se .ont produit, au nord-ouest d* Tarnopol, Nos grenadiers at 
rlses y ont anéanti un bataillon et un régiment anti-char soviétique. 

Berll' 8 juin. — L» ONB a nuance 
Juin les bolc-hcviste» ont at

taqué en p.ns euri «ndron» AU nord-
ouest de Jassy. Apres une violente 
préparation d'artillerie. lea éléments 

L'éaninement Bruxelles. * Juin. — En vertu des Ol.ndes ainsi que d u r s fut ies for-
, i T ^ i f pouvoirs qui m'ont »t* conférés, J'or- i mationa d'infanterie ont déclenche 

des parachutistes allies donne pour la Belgique et It Nord d« de. ittsque» ioci.es. 

Les pArAchutistea allies et le. t r o u . | t o r n n r ? « o u i , u i t : .„T <^%!T*.'?a l i , t? , 0 "à ' " ""•S.0"."?** 
pe. séroportees «>nl A peu pré. équl- *• " T * > u * , * * re.tauraau et débita en partie A la sui t . d. cnntxg-atta-
P*. de 1. même manière que lesTpa- «• »o*a*«n devront rester fermés entra , ouea_ Au cour.i d, ces opérations 
r*rhuti«t*s alliés espturés il y a un » • • «' * • • ? char» «ovlétlque» 
s n e n v r o n en Bicii. II. V n t ch.uâ" ' t. - U est Interdit aux civils d . , dsux autre, tank, ont ete touches 
s*, de souliers bas A accu n dé gué- lenltter leur. hibitAtlons entre de jetau» fouet par de. .viens de ba-
trea d'étoffe grlae et portent un ouil. *» h. 3* et 5 h. J»1''* e..*mende qui attaquaient des 
ov-r d é i s m e A corro^lé^et u n e C : *• • «>•• dérog.tlon, aux . . .eréic- H " ? ™ ? * m ' m l " Br«"« »!*•>"« 
gué Jaquette matel.eaee. pourvue Mon» contenues dans les par. 1 at Z 
dune grande fermeture éclair et de pourront, dans des cas particuliers 
poche* suroousues Leur . ! m.1 ment et pour dès 

nouv.au attaqué la g.re de Kolome 
ainsi que de* In.tal ations d« dé
chargement de 1 ennemi dans la ré
gion de Tarnopol 

Dan. les autre, secteurs du front 
de l'Est, des combats locaux sont »1-
gnelée en certains endroit, «t no
tamment dan. la région d Oetrow. 

D .n . le Haut-Nord, plusieurs pous
sées opérée* psr 
connaisasnce enr 

détruit* Ites 

nuit du 7 au ( Juii 

nord-

La situation vendredi soir 

'insiste soit en une mitraillette sem- tlsérs par stteslsuon écrite émanant 1 
biable A celle qu employant le* Aile- de la KreiskovnmAndantur compétente. 
msnd* soit en un fusil rmi-sutoms- j t. • Les infractions aux dispositions 

! tique auto-cheigeur. La plupart pos-. des par. 1 et 2 seront punies d'empri-
•édent en outre, d* longs eoutelaa. sonnement et d'amende ou de 1 une I 

i et de* coups-de-poii g amérlciina. I a* cas peines seulement. 
i Tous Sas parachutiste» .ont munla | $. . La présente ordonnance entrera : 

d importante* quantités d explosif* r n vigueur le Jour d* sa publication. 
Lors du saut le claque d'.ci-r leur i gj, même temps sont abrogées les 
sert de couvre-chef msi* Us le rem- ordonnances du 4-S-lStu (bulletin des 
placent plus t.rd par un béret bis- c-aonnsnees du commandant mwt-

,que couleur lie de vin. ulr l , »•••• fascicule u° | ) , du '5-4-1M1 

it emporte psr ena- (buUetln des ordonnances du com-
pour deux ou trois m , B d , n t militaire. » - • fascicule, 

n- 1). du 23-4-ISU i bulletin des 
ordonnances du commandant militai-
le 10U •— fascicule, n" 2) et du Z3->-
1*43 (bulletin des ordonnances du 
commandant militaire. 1»3-- fssci-
rule. n" 1). relatives A l'heure de poli-1 

ser.eui. tire auto- , PènAdier. AllemAnds 

waffe A renforcé .on .ctlvit* dans 
égion de Jaasy où .ne a attaqua 

' " ' d e s pointe d'appui soviétiques et des 
Tarnopol. d** | ' r o u P M prête* A entrer en igné 

>nt déclenche > plusieurs st . t lon. situées d.na le* 
courant de | r n T irons de Oomel, de Briansi et de ttaque dans 

laprts-mldl Après un bref engage- j Kallnkowltchi ont été pilonnée* Deaitelllni 
ment u . * sont emparés d'une lo- train*, des insullatlona ferroviaire», ml. après 
-sut* et dun* hauteur ennronntn-! de* wigona de mirch.r.diaea et des'ca de »~ 
tes. L'ennemi, en retraite, a ibin-1 entend 
donné de nombreux prisonnier, lux | d ;es 

ont été détruiu 

lien. I* centre d* gravité des i 
ingio-sménoelnes s* situait, la T Juin, 
au nord de Rome, entre la littoral * * 
le* monts Babin*. 

Cinq pointe» blindées appuyées asar 
de* formation* d'artillerie motrjtlaaas 
et par de nombreux bombardiers ont 
poussé en direction nord. A l'ouest, 
1 attaque l'est produit* 1* long de 
cote. Dan» le centre, deux aiuupén 
de combat ont. des deux côtés du 
lac de Bracclano, pénétré dans; Jas) 
mont. Sabatlnl. Dans la vallée située 
entre cette région volcanique et la* 
mante Sabine, l'ennemi a attaqué Jgt 
long des route* située» de» deux causa 
du Tibre. Le» troupes allemand*», ont, 
au cours de sanglants combats. In
tercepté -le* attaques sur la llgas* 

Vecchla. Bracciano. Clvlta Ont. 
En quelques endroits l'enna-

oir subi un lnauccés, bua-

Ue* attaque* qui 

Des escadrilles sli «ur 1* front ita-

CONSEIL DES MINISTRES A PARIS 
run d'eux su 
Jour». Prcvqiu 
I>r*v«sf>nté« aoui Torme comprimée : de 
la farine d« gruau d'tvoin*. d̂ « po-
Mfr« du thé et du chocolat II faut 
rn->ntionner au**, de* bloca d'alcool 
fuMidifié et des pilulec pour deainfec-

l'tai 

fcuch«« et ont pi 
.t» formidable» ri 

êf-Tm -*\ 0r»u*+m péniche* 

Dan* renaemble. i e<,\r.pement rom-
^ , c m r D U * ! plet dun parachutist* a'iié. y rom-

** > U 8 " 1 pria l\» munition» et la» matière* 
TOVOqUIDt ' . . n l n , , , " - -.-.v. -nv ivr .» «il I - rnm . e n v 

V*nnda'e-d. après-midi ie *•-«*'. de*, L'ob>ecttf féii--»ral paraît 
forew vnglo-mméricin** 6é**rtiu*e* pciaaieaioci de la roui* cdti#r« du ?"rT1j!, om ai 
par aUr et p*ar mer aur 1* côt* nor- Co^entln. Malcre : appui de nom- a»ct||**n rémj. 
mariiQja •'élevait à «nvlron 16 diTt- breux chars et d ariorta. la pou*+*+ 1Ui opérât en 
atotu. 1>1 c6té alle-mand, on e*t;mf allie* a été bloqué* à environ 10 deaaui du nor 
à 5 djtTiaiOsOa le total d a pertea déjà km. au aud-oue«t de Bayeux. ou de 
«utoles par ces forcer Douce dlvlp -. lo.ent» c*mb«ts se poursuivent. 

Dtrw le Cotentm, 1"« forces de-
harquéea à Salnr«-Mari«-B|irllMe, ren. 
forcée* J*>udl. ont tewté de re«a(jn#r 
rera le nord et vem l« nud le terrain 
qui l*ur avait été enlevé la veille 
p..r le* Allemand* Le* parachutistes. 

pro»ire-Mer de 

i» feu, provoquai! 
poaiona De nom 
d* MkMIMaint JmxBà3m é9 pitkf U 
Le» chaaaeur. noc-ioart-* dKurope !i 

ie auaat. ave* un , une fnnovaîion 
1 »v at;on ennemie ^ y *±-un foulard bl 

80 k« Com-
larachu".Jte» anni 
co contenant dé
primée* aur sole 
i s aenrouren 

une pho«-

L* ( ommandant militaire 
tHMir la HeljrtQUe 

et 1* Nord de U France. 

Dissolution des chantiers de jeunesse 
ta loi sur les loyers prorogée d'un an 

ls> 

leur «ert de *ign* de 

stoot taoït environ 300.000 hommesi 
opcupent la principala téta de pont., 
dalle d* Cae-n-B.yeux. Troie ou qua
tre a. battent dan» le Cotent! n. au
tour <W Séints-Aiére-KgUaa. 

La têts de pont de Caen-Baveux t 

quelque peu étendus au cour» S g g l a s é » . çejt 

La côl« •«rrasnde, 
on vatte cimehere de rtAvrret 

' phoreece 
reconnai**»roe. 

Une autre innovation est le 
rrturaee de specisliste» dont 1 
s* hmite A 11 remise en éts 

j véhicuJ's iutcmobt.es s.lemsnds eap 

ilroonstextees ont rendu eetse 

Faut-il s'atttndrt 

tan. sur des dernière* vlrkgt-<iuatr* heures! 
• l é oertxpe maintenant une largeur 
ds 83 kilomètre* et a gagn* »" pro
fondeur du coté de Sair.;-Lo Le 
pofcn 

la région.ds Bayeux. où Isa Anclo 
Américalr.a cherchent A progreeeer A 
V» fola vers. 1* sud -ouest et ver» 
renjest. d'un côté pour s emparer 
d'Islgny. A 1 embouchure de la Vire, 
s t d'un autre coté' pour etsblir lé On rlrnale en ceuté> qUc vendredi 
Ualarm avec le point de débarque» vers midi, le* rlerr-ére* fo-msticns 
ment ds Port-en-Beasln lent.re Ar. rie pws-hu-Jste. deMrqsieési en de-
rrjmanréies et OrsTidcampI doot 1 • hors des tétea de pent ai-a.ent été 
garnison a reçu du renfort Jeudi. . Anéantira 

Valogne* Ils cendiéa 
ont pu dans ce ««rtetir établir la "bus e 
Vilson avec In celte Psr contre. 1» Pf*»'n 
pouaaee vers le «rud s é*é contenue ° 

névralgique de, combat, rçaté j ^ T l l l , d , c s ^ n t s n — e , u x main* 
des troupe* aJleménd-.. 

Sur ! * rire est de l'Orpe. 1^ blln-
d.*« sllemends sont msttre* de la 
situation.. 

Berlin. S juin — La cet» de a j t u r é . 
Normandie a été trinformée en un 
vaste cimetière de navire». Rien qu'.n-
ire Or»ndc.mp-:es B. in . et Port en- , 
Bes.in se trouvent es épavM d'un. | Ul l t 3 C t l 0 n d l frai»*] STyl* 
Qusrsnta n* dé navire* de débsrqur 

pour la Plus grande part 

gm corrèl. 
nance, U eat 

de* de* dispos.tio 
l'exploitation 

m a'.-ee rttte ordon-
Dulign. que. par suite 
i de cette ordonnance. 
J! eiieure d* oer.iins 

Pana. 10 Juin. — Lé Coiurll des 
ministres e»iet résinl •̂eTldTeĉ l. A 
Pana, sous la préiadence du chef du 
gou vern emen t. 

Le* communications 

Diverses questions touctiant 

i chèrent. notamment aur 1A route 
C.vita CasteUana A Migl^no. usé * * -
rie de violenta combats qui ae pour
vu iverJt encore A 1 heure actuelle 

L'attaque lancée sur la rira est du 
Tibre en direction Nord-net échoué, 
dans le feu allemand prés d . 1* l é . 
cs.ité de Monte Rotondo. 

Les tentative, faite, par les AaV-
glus et le* Américains d* psaiéWse 
dana la montagne en direction est 
et vis Tivoli restèrent Aussi sans • 
moindre succès. 

Les troupes slllées qui. U y s quét-

\ que. Jours, ont franchi la Saeoo am 
d.rection nord, ne suivent qu* trea 
prudemment le» mouvement» des s t -
riére-garde. .Uemsnaea. Cn quelques 
endroits, elle* sont retenues par las 
champs de mine» et par d'autre» obs
tacle» et. de ce fait, elles ont perdu 

! tout contact avec les troupaa alle
mandes. 

Dan» la nuit du T au J JiHn. ata 
' Sur la proposition de M. Otbolds. I avions de combst et de iWlj*» om* 

gsrds des sceaux 11 a été décidé !»"•<!"« ' • tf^Ç, * • ZTÏÏiZlfmJS? 
• , . nem: *ur les rout*e* au nor* at* •SSJBB** 

1 qu' n raison de* circonstance, la lot, r , o n t „etruit 4 la bombs dé asan-
| sur les loyers d*s Kwsux d habita- br-eux réhieulé* et dlspera* des *o-
. ticm serait prorogée d \m an. 1 tonnes en marche. 

L«* loyers 

un» rendus pi' 

lllérlé Le 
pièce* par dea 

lime bleai 
puis A l'est, en direction 

srromanches-lè*-Bi ns. LA. per
des épsves de nsv res incendes. 

moncelent es débris dé cltiri et 

Vendredi mst.n. des osr •les cô-

irn^Masible 
diffici:*. 

BU égard s 

•ntra Dunkaraua at Ot tandt? i ' M *• '* «"•"•* •« »ur">ut aux po»»i-
o n i i » u u i i A s i u u s a i » « " " " ' jointes vitale» d* la population ouvriè-

Le groupe d armées plscé eoue le i ré. il est insdmiaubl* que certains 
commandement de Montgommery mil.eux •'amusent pendant la nuit 
comprend encore env.Ton 20 diviaiona «ans tenir oompe des souffrincea er 
qu. se trouvent dans le Sud de l'An- de* sscrifiœi qu . bon nombre de 
gleterre et on sugrpose lue le général leur* compitr.otei ont A suppor er. 
bruennlqur lancera ses forces dans Dans le cadre d» ce* mesures, il 
a ;ut»s une fou que 1** positions sera aussi procédé A la fermeture 
actuelles sur la presqu lie normande d une série d'établissements de débau-
seront consolidées, n tentera -Cire- crie qui n'ont jamais re*p«<n* 
rrtent d occusper Cherbourg et 1» cote prescriptions en matières de tu* 

ét«Çliasem*nts de plaisirs tais que dre public et le ravitsiUemsnt ont, 
abaseu et boites ds nuit. est. • non été étudiées t 1* suite de U n i q u e 

g'.o-amerioaine sur les cotes nor 
mandes. Le Conseil » prl» de» ant-l 
position» pour assurer les cornrnu-1 
nioationa lea plu» lmportAnt s. 

Dissolution 
des chantiers de jeunesse 

Sur le rapport de M. Marcel Déat. 
ministre du travail et de la toi Ida - ; 
rite «ociaie. U » et* décidé que le* 
ohintier» de J>une«se » raien 

a» sou» et la» Jeunes g-'n» requ 
il. i tit/re du travul obligatoire pour è t r e d i n t 

ttend-
rte ls 
A d« 

différ l taches 

)ir ps.-eé le esp 
le de Cherbouig. 
rer dans la baie 

rsant à l'ouest 
l'Orne et au n< 

lié a dèb.rque|L*, poin's d appui allemands 
t» es de Armmanane* et Port en-Pesa* in 

•'•-- se prèpsrsi 
de la Seine 

Les premières sa.ves son 
p-ein milieu des navires g 
tement. De nombreuses , 
atteintes par ea projectlls 

i que la formstion nais.e sit i 
e soustrstte a la vue par un I 
finiee les batteries côtiéres 
: nué leur t 

ont couli 

Des d'v.sjons concentrées du Sud-
Est de 1 Angleterre A rerrebourhure de 
la Humbn. lucune n a encore été 
entagee pour le moment 

Il est toutéfo'.a probab e que de* 
effectif» Important» de ce» divisions 
entreprendront dea opération» qui 
pourront être considérées comme 

Lé commanO-ment 
d* nouveaux renforts 

nbouehur* d* restée înacrs malaré les multiples Bien que la formstion navale ait tenté ! pourront être considérées comme une t < n n p * 
nord de s->*rent.n Les attsques d* l'ennemi et poursuuen- de se eoustrsite A s vue par un écran t nouvelle phi*, d* 1 invsslo-. . 

tffeoufe totaux de* force* .ngio-.mé-1 la lutte. -le finies» >s batteries côtiéres ont propos, on s'attend A un* act.on com. 
neaine* muse, A lerre sont évaluée»; A l'est d- l'Orne, le, 'roupes aiir cont.nu* leur tir Jusqu'au moment ou binée de grand «tvle contes la coti 
aeitu.Uemént A 15 ou 16 divisions. U mandes ont d é m i t d'autres force» les navires ennemis ont été nor, de entre Dunxerqu* ' t Ost'înde. Le» for 
teiporei toutafoia d. tenir camp-» des ennemies malgré lea renfort» imenés Portée de» c«nons De nombreux déhr s mit.ons csmd enne» spéciilisèe» 

tees par les sutortle» et , empioye» 
ytux du publie tout entier, France. 

e sont toujours montrés obstinément . . . . , .* 
ncompréhen. ,'s a u sujei de i» . . t u . - Travaux de déblaiement -
ion générai*. M B oMConne ministre de la re 

Même »u seul point de vue de* dif- oansutution. a déclaré que le per 
icultéa de tj-inaport et de rivi'ail- , o n n , i momentanément dleponibli 
ement " * * * • » ^ \ ^ e ^ ^ u Z . * * " • ««*»»>• enuepriae. induttriel 
nadrnias'.ble de' supporter plus .ong-, ' - ' •*«• employé aux travaux d. 

pareil comportement . déblaiement et de reconstruction. 

Le RassemblemeRt national populaire 
appelle ses membres dais la milice fraicalse 

» 
Pari» 9 juin — L* raaeembiement comme mobilisés. Tous erux qui font 

)ue ie. inationaJ populaire, dont le ministre parti; du mouvement doivent^«te» 
- , s , a 1 . . . . . . n sa riAst est u chef a lancé prêts l démettra da leura fosscaMCat 

ÏÏ.*S un tt'ttgï r ^ r d " ; \ Z ^ . u f d ^ r ^ c i l u s b c ^ . ^ 
' défense étroitement possible asae toutes las 

j!Ce. forcés qui se trouvent au servies da 
C'a heures décisives, pour ls 
de l'ordre intérieur de la France. 

Donnant suite A 1 ordr, de Darnand 1 *•?"£« « m u n i par l'a 

-rites lé* força-..du Per» Q»l . • £ , - ' d - L l a P ï » SLvasïïSaaî. '- i la 
prêtes a ceminatuss. doivent se »'» l'armée allemand», qui défaad at 
dr- . u » formation» de la ntlllçe ran- « ^ a • * europétatllé mlHé-
çslse. Le* membre* de» organisations Ĵ "(™ 
de secours doivent 

coruildérer 

Jourdé» pertes subie» par cer'ilne* par l'adversair* A se* -roué** aéro- d'embarcation» et de barques de sa 
divisions et qui ont fortement rédu.i iportéees encerclées en cet endro.t vetage cribés de projectiles, ainsi qu 
leur mouvoir offensif. | j ^ . troupe» d'inaasion ont subi dan• ,'1*• t u * * • ' a m b:essés nord-américain 

C'sat ainsi qu, la marine et l ' .vli- , , „ „cteurs au nord de Csrenin tu l n t * " r")'<'« * !» r o t « 
tlon Allemacos* ont coulé avec rertl. n o r a „ , „ , u d o I I , l t „ , Baveux e 
tude JuaquA présent 23 traanport. d. „ , c » , n „ , u c o u r , d e ^ n t , M T e s cv 
•roupe. «t de matériel totallesnt U 00» tr.ver»er 1 embouchure de l'Orne, de 
tr/rmea. Sept «litre» ont été t t»| „ , . . , , evtrêrriement aéréa-s» 

La plus sanglante bataille 
de toute la guerre 

Pa* de mobilisation 

en Espagne 

L'activité de la Luftwaffe 
R e » juin 

Berlin. Juin — entre Csen 
~ s . , _ M.\ntt a n * d " chasse 
CSTUrS Oé ̂ , Wl'ke W n i r rtnArm 

l'aprss-midi et Cn ls .olrèé du I J u i n . ) ! ! S 2 Ï „ " ' , , n
p „ . 

i . tr-up», d»va.,«n ^<s^'??£ZJZrr?Zj^r7*Tv:;, 
aexaaa n a . isejm*n lvl 1 ai i e* s f fn r t j M i t e l . v 

moins 4J appare 

Des volontaires de l'Est 

enragés en Normandie 

Berlin 9 juin — A lest d» 1 Orne 
.in bataillon compose dé volon 
de* populations orientale» dé 

dant la Jour i * été engage le 8 Juin contre 
Meseerschmitt ' d u boichev^mé. Le commanda 

partie d une compagnie tombé 
en plein dans i atterrissage d'im 

mèm» qu* plusieurs détachements de 
parachutiste» et un grand nombre d-
dlvlsion» blindé?* »e tiennent prêt* A 
.assaut Au total, le général Euen- t> 
hower d apose. en plus dea forcée pla- | 
rée* aous 1* comm»nderrr?nt de Mont- Berlin, t Juin — On correeponosnt dlaalnea de milliers Je 
gommerv. de 50 divisions environ, dont de guerre sllemsnd écrit i que peu de Canadiens prisonniers. Ls 
la moitié prendrait part A l'attaque € AJMSS *t neure*. le champ d* plupart dés notre* gisent mort 

côte franeo-bclg» bs's.l.e su sud de l'estusire de la le champ 
Seine présente un sspect tragique. Les ' Mormsndie 

Madrid. B Juin - Les milieux au
torisé» espagnol» démentent tratsssro-
nquement les Informations sen»»-
nortnelle» jruolléé. A 1 étranger aur 
une prétendu* mobilisation en JBspa-
rn». comme »ulte A l'invasion du 

rencontré *ord de la France 

M. Marcel Déat vient I 
l'exemple en signant ton ngapra 
geutément. Plusieurs couaborn* 
immédiat» de M. Déat. ont »ulvl 
exemple. 

UN A P P E L 
DE LA MILICE FRANÇ.USB 

lontaire» - s 

îiurope Où l'on prépare les Américains r, 
dan* " » d'innombrables deuils .', 

formation* aéroportés 
b, . 

i ont pourvuiTi leura «fforU pour | . t 
con re-attaq\;ei! > . i e . nord-amém 

• j Bn repou* d e s 

été abattus 

• ion 
D importants* formation* de 

bsedeir. brltsnnlques ont stt*<ju* ***jij*, gaùairl*. lijuiai» î l ~ d i » nli ro m u de départ »i des position» *Mourde» de la DCA • lemsnde oi 
arrière. semé 1» destruction parmi le» form 
D» nombreuse» unité» de troupesltlon» d. bombard.ers et de chasseurs , - . - . ' 

aéro-portée» ont encore e u déposée».,, ,», r> nombreux bombsrdiers nua -i L i ' , 
dans la* secteurs de Csen. Basv-ux e^clrimoteurs et bimoteurs se ,r>n, ib i t -
Oaren-.an Par mer aussi, de nouveau. | t u s e t p.ueieuri autre» gravement 
renfcet» ont été amené» sou» Il proi lendommagéa ont été ronir. n u de re 
«action d'un violent feu d'ir'ilierie dè|brou*eer chemin 
et notre L* nuit de jeudi A vendredi, des 

Lss troupes Allemandes ont attaqué .avions de combat et de bâta.lie noc 
avee aenarnement cette troisième tûmes allemand* ont .ttaqu* les 
vague d'assaut. Blés ont cona.rv* points d* débirquement dés Ang.o 
2»ur» pcaliiona de verrouillage sur la. Amer cs'ns dsne le secteur de 
presqu'île d* Cherbourg Btyenx Caen Des bombes Je'ee. e:;r 

A l'eanboucttura de 1* V.re. él.e» on* des concentrstions de navires de dé 
avjritUsuellement a'taqué le* troupealbsrquement de colonne* de véhicules 
grassaeeaant débarquée» d» l'ennemLleutomob les et de bettenes. ont cs'ise 

•nt de pénétrer a l'inténet 
S ockholm ï juin - D iprè. une piys. des pertes énormes Plui 

informs'ion reçue de New-York et groupe, ont été iné .n . i s su c 
portsntès foi-mat.on* de troupe* aero- psrue dans le c StocXholms Tidnin-
pottées britannique» et furent encer. , , n > ;e» soldat» smérics.ns p s y n t 

t avec »ch«rne- chèrement ch»qu» pied de »ol cony-^ 
lourde» et : qui» sur les têtes de pont de Nor- '"X'-inesure que s» développa 

même du dèbarquemen 
o u n de la Journée, d'aufes lie 
ésistsnce ont été progreeaivemen 

riemies 
où elles ( 

d e 

snglsn 

,p de bataille. Cet'e bataille d e i d m > i r e de» mlnùtre». ni aucune me- I *m*rj£*;n'*L*"L*' f 
die eet certainerr.ent la plu. ' 8 U « «ceptlonnelle priée par le gou- ! "i*.^Vtr»ngèreI et i 
te dé tout* la guerre , . r nem«ni , raaioa étrangère* et i 

icrnement. tsnt les FTançaie à a 

e defendt 
ment et firent subir d» lourde» et quia «ur les têtes de pont de Nor-
-angiantes pertéj, A raaaaillsct Un mendie. On V consistes* la diffusion bataille la région de débarquement 
groupe de combat allemand déclencha de cetu nouvelle comme une tenta- «• couvrait dé omoe» Invprovisees de 
une contre.«ttaque et le» dégagea, tlv» de préparer la nation t de» per- parachutiste» De* milliers d* ce* 

tes plu» irnoortante» au* celles sux- monticules de terre sutmon'.ee de 
quelle* on s'ittendait casques américain» ou britannique» 

Le correspondant militaire du. donnent »u'paysage un aspect trigi-
« New-YorX Tlmé. , . qui se trouve qu*. PAT tout, des arme, et de. eqti-

«nurel dea « t a s - pements s éparpillent entre le» débris 

Quand les premiers prisonniers 
parlent de 'l'enfer " 

de guerre alle-i «nerf' 

Pendant que 1 unit* allemande pour 
ail Aon attaque, les volontaires de 

OT*r*nt la re*jion et coa-
•"lrent le fïanc de la formation all#-
nande pour la protéger de» attaques 
l autre», foryes aéroportee*8 britanm-
iue« qui avaient atterri pendant ce 
•mps. A la jau.te d'aaaauta concen 

bord 
otible à 

dabarq uemen t» 
•OIM 

«on journal qua I-M <*• P.*u«ur» « d'avion* de transport 

dû * : entra , Jamai nol a n d 

-OL*f 

dcVamé* 

xntenae d* : 
purent être '.'artillerie adverse, dont lea posl'tiona 

étaient ^embletneut fort** 

Vanité des destruction» 

anf.0-americai.-rcs 

trouv 

daarructn 

« Thomas Jefferaon 
par aniits» d>g> el 

lllas da riqua» Qui ont rend 

Un orjrraapondari 
mand a eu l'occasion d interroger plu 
sieurs prisonniers uic*o-américains. 

i..» oapita.ne anajlaia William Jacob. 
fan priaonnlar pies d» Bolbec a l'es; 
du Harre. a d«dart : 

« Nous savions que la lutte serait 
dure mais nous ne pouvions noua y 
soustraire, et oe pour deux raisona : 
tout d'abord, l'état d'esprit de la po
pulation de mon pays eat tel que tout 
le monde attend avec imo,atienoe la 
fin. déjà «Durent entrevue de la guanv 
*>t e»t convaincu que »*?ule la réussite 
de 1 invasion pourrait hâter la fin du claré 

Ensuite, nous devions entre-

Jours. pré- Un» fols de plu*, la ruerr* «a C«V 
-t*-^nViicore" ni oor-atU e x t i w - ( r o u l e *ur notre, «oi. Lea *rmaaa a*afi*> 

A peine pria faéd atar 
nos côtes qu» Sta 
diastdsnte» irbar. 

le» rrsnçat» à aabotar les uaaatav 
1rs centre» de ravitaillement, sta 
moyens de communication et à tltar 

; dans le da» des «aidai» illtattaé» sang 
1 prises avec lea traera. 
calnaa rralcheanent «étajqaaaa. 

Si. par malheur, c 
s'avisaient de prendre aa ilrlina 4a> 
telle» excisatisMss, Us «ttSraealsat svav 
l ensemble de U pnealalina dsa l .gél 

parc* qu» toua avalent 

La Justice sociale 
De marne, la de*ttri 

pacifique n'en'-reine 
allemande que dee 
fiante dan* le trafic 

ictioa d'une ville 
pour la défense 
re arda inaignl-

Les Anglo-Amtricaiat 
lancent des pigeons voyageurs 
Berlin. 9 Juin. 

Ls maréWta. fétswn, que chacun i déver les ceioses tout sulremenl ; 
aalus des titre» d* s sauveur d« la1 pour eiu. c'est le travail qui est et 
Patrie s »< ta « ni*)S«teri»»lir de doit demeurer «u sertie* du capital 
'uni t* /rsnesié* s, mériterait au»»» Conception nontevs*. païenne, inhu-
at'étré procisnté « la premier révolu-1 meine. rat-alsnt la tsavailteur au m-
gtonaatr» d» franc* ». T «au ds {ssetat» antique, mai» con-

Csr tVsst lui qui a voulu et an*\ eepticm — ayons la franchise de 
nonce la *éro»t)tiov» nafsonalé, oufjrarouer — chère au;ourd nul encore 
an a tracé le plan lumineux dans l s norair» de beatl poesldente*. 
»«» massages, oui ne ces** d'apporter » /rmi jargenl n'est pas un maître, 
lui-même de» tnerrèf au nouvel e!dt- e ' t t i M n nn |g»ns . n doit rester con
fia») social du payi par ses ititutti-1 , l n e dans oe rôle utile, mais «ubor-
tsts. par art efforts personnel*, par1 \ tonné. Il est là pour permettre à une 
Vtnoaeé da formulée neuves et har- entreprise d- se errer, de « d>re-
avts*. 1 lopper, da faite vivre décemment ses 

«•eevant le 1" mal. une dVlfoa- techniciens, ses oiiirirrs. ses r" -
ttost av. eA^ntnot. da France, - j p r o v ^ , Le travail a ta pas sur u,j ~ i « . I « ~ » £ J ~ * J 2 g S Z 

" / T * * * . ' " . " " . . " " ^ I I * . agricult.ura normand* M sont 
npreasée de remettre 1< 

utant de ssng qu'au cours des pre-
iiére» neure* du débarquement, s 
D'autre part, le lieutenant canadien 

George Mac Donald, capturé près du 
Havre, a déclaré l 

américain'., AU moment de notre départ d* 
déclaré que., Grande-Bretagne, on nous ivi it i ssu . 

Itmoapb*. ré que notre d*b»rquement s'etfec-
lmtx>»»lble la tuerilt »»n» peine une tmpoi 

système détensif enne-1 u te de pont «yint déj* ».é 
grsnd rayon de 1 espace d'Invasion. > =» par les bombardier» et le* navire», tituèe. 

it laa bombardiers anglo-américains * * guerre le débirquement a été un s Mil», lorsque nous sommes arn-1 , _ , ^egen 
interrompi pa* rsehemlnetnent de i nouveau 8*l*rne ssnglsnr I>s Allé- vés en vue de la cote et que n o u s t u r t „*»" du 
nlori* allemands Le* pionnier» im*nds se sont battus avec acharne-Iavon» pria pied, un spectacle effroy»-. 
leminsl» protit«nt de l'expérience ! ment et ont réussi en plualeur» cas I bl* séet oflert A no* yeux. Partout. * «ou* nou 

la camnaarne d* Russie ont retab i * rspouaser le» v»l»»eaux imérlcalna '• :e» pliges étalent couvertes de débris un ohamp de 
' • — mer de péniches de débarquement d« perte» ont *.é tré» lourde*. Je me »uls< nourrissent pa. précisément A notre 

De leur, nid* d* mitrailleuse béton- obéra et d'avions de transport déchi- évidemment, empressé de sorti,r de c t y : endroit de» tt«raa»amaa 

t imporunc». dsn.s destrucilon du 
1 espace d'invasion. M psr l u ba 

sux prise» arec une défense »ua»l 
goure use. 

Le Canadien William Riticrue a dé-
partlclpé au débarquement 

_ j mai*. .Jouts-t.il. ce fut un 
*nte| prendre quelque chose pour «mener i jeu d'tnfania t coté de ce que 
0B*-1 les Soviet» A déclencher leur oflcnelv* 1 vécu hier 

d'été 

' / saille» qui dtpaassralaat 
tout C* qu'il 

Au temps de» mitrailleueas_*t 
avion» au temo» des 
et des ebars de combat, la saatiarsa 
rs-« (rancs-tireur* A la iiianlgéa 4a 
1870 constitue un enfanuuaaa »in»s 
ire un anachronisme lmbécOé. 

Une telle attitude, du point dé vvja 
militaire, serai! absolument nulle. Va 

convaincus qu» la réussite de 1 inva
sion »ni rainerait la fin dé la guerre 
Puis il se déclara très satisfait d'avoir 
et* quitte A ai bon compte. 

s Nos olftcier. nou. avaient dit. 
ajsuie-t-ll. qu'après avoir traversé une 
puissante oeiniure de feu sur la côte, 
non» ne nou» heurterions plu» A au
cune résistance sérieuse, mal» nous 
avons été fort surpris de nou, trouver|M u l r é n u m q u W > produirait 

John 

d» provoquer l'exécution masslu» 
noeenre. qui expieraient slnsl ls 
criminel d'une poignée d'égarés 

En ce* heure» tragiaaea, 
tisms n'est pa» d'eséar sux aa*sett ast 

. meurtre lancés des rali 
vécu hier, s lavas*» 

Le caporal Harold Miller. Canadien " * . . , 
déclara : 

psxle un peu le français et 
comprendre que les habitants 

que nous Avs»» traversées ne 

'̂firrr. 
temps record las vole* d* com-

ne* sinei que dé leurs bst enss pis . quêté* par les mines. 
dans lea roche*, les Allemand* ! » Le spectacle le plus atroce éta 

criblé les bâtiments alliés de gre. celui da» innombrable» o»d»vre» « 
•data anarlaia et canadiens 

zone meurtrie, s dé 
t! Le canonnler snarlsls Gordon Lance a vi 
e a af Hrmé que lui et ses camarades l les 
l avaient attaqué avec la plu» grand»venu 

consiste plus que jamai» 
fiance au Chef qui. en Jafca IttaV. aa* 
arracher notre par. des flasnaats ds ta 
guerre : le Maxéoaal. 

Les Français n'ont pas A obéir, à 
d'autres que lui. n» n'ont pas à faits» 
le Jetu de* provocateur» étrangers. Ks 

csmarndes affirme même q u o n ! n o n t p u , H f a l r . insaasilisi aassv 
nou» lancer de* pierres et que | . „ , „ , „ „ inctripha «1» la ploutiiuiatst 

" " e' du bolchevlam*. tinelle* allemande* «ont 
pour noua protéger 

U . . 1 . . , , — . : compté plu» de 2000 morts sl'.lès. puis 

n t*l*rr»mmè «lu fanerai Tojo i j n , abandonné ». L» nombre d* an Fiihrer hommea tués doit ae ohiffrer par 

. — Bn même tempi i T"*1" » J u l n — La premliT mini»-, 
qui.» ont aoumla lea arrlérea A u n ! " * nippon, général Tojo, a adressé 
bombardement effroyable, les Anglo-. Jeudi un messsge d'amitié au PUhr»r| 
Américain, ont Jeté dans le Nord dé imenag. dan. lequel il a exprimé s . 
1. Prsnce de» million, dé tracta exhor-1pleine confiances en la victoire de. 

population A se livrer A des ' l'Allemagne. A cette même oocaalon. ! 
actes de sabotage et d espionnage 

Ils ont parachuté aussi dep pigeons 
enf rmrs dsn» de» csaes contenant 
de» instruction» pour lutlllsstion dés 

tu»tsvn«nt à l honneur après avoir i capital. 
été si souvent é la )**m#, — le Ma.] la marier* inerte, dont il est IrgUù 
rechai leur s ainsi fixé las buts de qu'il s* «erre, mais qu'il n'a pas le 
son action : < supprimer la consul- droit d adorer. 
(ton ^rotalaetenne. vneftr, le capital J t U t m ,a d o e t T t n e ^ u n , i u 

au avrssea du travail, s . Mmréehalm Tella est U doctrine so-

Çual politicien, même d* gauch*, \ c i a i t i u Chrietianleme. rappelée 
marna d extrême-gauche, s fsmsu, ma.nf*» fois aux peuplas par les 

régime déchu, tenu an tan-\ pontife» moderne», da Léon XIII 

les sux ser 

•ont 
uv.ll-

1 renouvelle l'sssurince de la colla- : 
baratlon du Japon A l'anéantissement ' 
de isnnemi commun. 

Avec la Milice fran
çaise, contra le bol-
chevisme destructeur, 
contre lé capitalisme 
libéral, pour la sup

pression de la condition prolé
tarienne. 

L'ARRÊT DES FOURNITURES DE WOLFRAM 
DO PORTUGAL A L'ALLEMAGNE 

Devant le monstrueux cynlam. 
• font aujourd'hui preuve no . prêt 

! * allié* ». le» rrancais doivent a* 
nétrer de cette évidence : traitai 
vofx et ranger e. norié*. par laa 

| tous lea tract» elandejettna, toyas 

Berlin, 9 lutn 

Horn. c«T«apop<lant 

péroreurs de cabaret, «ont au "tu Ile») 
d'une marne cause D» sont taras tm 
servie* d'une propagande liitiustsa» 
q-n vise, une fol. de plus, à aubattttrsr 
rŝ s poitrine» franc»Isa» aux sataam» 
anclo-nxons et t falr» suppute»* «aSB 

le. Anglais *t i e » | » , u U pranc.l» le* frais d'une t^serta 
que l'Angleterre. l'Amérique *t tan 

i.litalr*». 

La préparation des troupes 

u invasion 

On apprend que les troupes alliées 
destinées A l'invasion avalant été Iso- ! 
lésa depuis la deuxième qulnsalna d* | 
mal, dan* de* camps spéciaux et *é-

"Ni les Etats-Unis, ni l'Angleterre 
n'attachent de l'importance an sort de la France", 

— Le Dr Siegfried exercée sur 

matlque. 8 1 „ » , „ , aJou*r-t-on. l'toserdlction ietovietaonT soiihaltéeTûé . . 

du D N B . comment* comme suit l i fnppi toua lea paya indistinctement, vitsbl» st qu'il» poursuivant 

décision du P^rtusfal -de ne r n u s | ^ » ^ « * ^ ' ^ ^ _ f ^ > ^ ^ " ^ ^ « - | n a n t , la rage au ernur. 

livrer du wolfram i l'AUemagi 

ÉCRIT UN JOURNAL SUÉDOIS 

m S " 1 - . ? * ' " • e X . n r n i ' . l T ' * X " ' T ' U ' " ' ^ ^ ^ M n ' \ 7 2 j J T l m ; ^ T e m ^ m - S . "exS: Stodthoun. • 
la viévll* êeoia n CT r e v ^ n e n t P " vjc*«ran« assurerr. eomm» l'a dit encor* | r ! f U r i f l n d-aasurer le secret total Unis, ni l'An, 

La gouvernement portugala a donc 
annoncé offlcleuement que. faisant 
droit aux exigences lmpératlvea d» 
lAngveterr». 11 a décidé d interdire 
les exportations ds wolfram. 

Le Portugal motive sa décision en 
affirmant < qu'il a voulu, une nou
velle fol», démontrer e» fidélité A 
l'alliance traditionnelle entre lea deux aJllanc. 

ayt"s 

I Juin — c NI laa Etats- l'invasion, 
trieur, afin d'assurer le secret total lUni». ni l'Angleterre n'attachent de « Oeta prouve, constate la Journal. 

(st tan» doute concient-u «le «t* ,„ Maréchal « !'*>« de la justice «o-i , , ,* projets allié*. Peraonn* ne pou- l'Importance au sort d* la Pranee. qu'au etur* d, oett* guerre. Isa Alliés . 
aotaf chercher ailleurs certaines ho»- | ̂ j , < u ( a^t être Us marque du re- • vm.ii en sortir ni y entrer Ce n'est écrit le s DiaaposUn » dana un com- «nt vovju rahatasèr la Prtnee au rang. Lea cerrsea pollttaues berlinois dé
tîntes lins»n*» è rordr» nouveau i nouoeavu d* ta Trance ». qu'su cours de* tout dernier» iour.ment . ire concernant lea tentatives d'une nation de troisième plan et clarent" qu'il eet tré* re^errettabl» que 

Cm* erus aa» uaaUl.UWsi eeelsnt l qus la» soldau furent Informés qu'Us i snglc-amérlealnes d Influencer la no. isapianda» pour leur eesnsrts Va» eato-1 ta ginn ii ianii nt portugais aa aolt 
•rat la liinfllaïai rVaM*iSav ds eemt. | Lotna-af. FotnxAtst. I étalent destiné» à faire partie dee'pulttton franpala* dan* *" cadre d* nias franptlaas an Afrique. I aoiTmlt si bénévolamant à la pression 

signifié osa moins un manque 
ment aux obligations contractées parlât 
le gouvernement portugais envers ' miracle. 
1 Allemagne. 

Dana las commentaires qu'ila con
sacrent A la question, ta* Journaux 
anglais sont d'ailleurs 
admettre quén réalité U «'agit d'une 
mesure dirigée contre ta staioh. 

Le prétexte que ta Portugal contri
bue alnal, pour aa part, à réduire aa 
durée de la guerre. a'a»ét»ia pour la 
moins faMacreux. ajoute-t-on A Berlin. 

Dans cet ordre didéea. H est d'ail
leurs bon da souligner de nouveau 
qu* l'Angleterre fart toujours apnat 
aux obstgatlnn» upntrae*«wlla« dea gsave 
•ur lesquels elle eaaave 

praasnoa dan» son aeut luIHtt 
latéral 

Rappelons aussi, coneHit Je XXT I 
rriad nom. que récaaaaatna tm 
un Journal sorléttarue itataltail 
nlon du Kremlin 1 

beaucoup trop laleaJsalaiT «e» M 
aa* txrap aurnlicattf pasar aa paa éjat» 
etrutlgns. 
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